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Abstract. A food consumption survey by weighing has been carried out for 3 days in 38 
Senegalese infants aged from 6 to 12 months living in the suburbsof Dakar in order to assess 
the importance of complementary food to cover their nutritional requirements. The recom- 
mended dietary allowances in energy and in proteins are satisfied to 49 and 74%, respectively. 
The other nutritional requirements are covered to the following levels: calcium 38%, iron 
24%, vitamin A 39%, B1 51%, B 2  43%, PP 82%, C %YO, folates 8%, B12 263%. If we take 
into account the estimated nutrient intake of breast milk, the recommended dietary allow- 
ances in energy and in proteins were satisfied during the survey. 
L’alimentation complémentaire des nour- 
rissons est méconnue au Sénégal. On connaît 
approximativement la composition des 
bouillies et des plats familiaux donnés aux 
enfants dans les différentes régions du pays et 
à Dakar [ 1,2]. Cependant, on n’a aucune idée 
des quantités d‘aliments réellement consom- 
mées et, par conséquent, des apports en 
nutriments. Le but de cette enquête prélimi- 
naire était de quantifier l’alimentation com- 
plémentaire d’un groupe de nourrissons séné- 
galais afin de préciser la part de cette alimen- 
tation dans le taux de satisfaction des apports 
1 Avec la collaboration technique de S. Diao. 
recommandés à une période difficile où l’en- 
fant encore au sein passe progressivement à 
une alimentation de sevrage. 
Méthodes 
L‘enquête a eu lieu a Guédiawaye, quartier situé en 
périphérie de Dakar en février-mars 1981, chez 38 
nourrissons suivis longitudinalement dans le cadre 
d’une enquête sur les relations nutrition-immunité. I1 
s’agit de 22 garçons et de 16 filles âgés de  6-12 
mois. 
Les enquêteuses étaient de la même localité et res- 
taient de 8 h à 20 h pendant 3 jours consécutifs dans la 
même famille, pesaient les aliments mangés directe- 
ment ainsi aue.les aliments crus entrant dans la com- 
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position des plats. Nous avons utilisé des balances de 
ménage à couteau Terraillon, graduées de 5 g en 5 g, 
d‘une portée maximale de 10 kg. Les plats spéciaux 
réservés aux nourrissons étaient pesés avant et après 
consommation; pour les plats familiaux, la part de 
l’enfant était séparée dans un bol différent. Habituelle- 
ment, la mère donne quelques ccpincéesn du plat fami- 
lial au nourrisson en même temps que les rationnaires 
du groupe alimentairc: mangent. 
Tous les nourrissons recevaient une alimentation 
complémentaire. 37 enfants étaient nourris au sein 
(l‘un d’entre eux recevait aussi des biberons); 1 nour- 
risson était allaité artificiellement. 
Les calculs ont été effectués suivant le modèle des 
enquêtes familiales [3]. Nous avons utilisés les apports 
recommandés de la FAO sauf pour les folates (NRC). 
La teneur en calories et en protéines des plats a été 
calculée à partir des aliments crus. 
Résultats 
Les enfants mangent entre 2 et 8 repas par 
jour, en moyenne 4,6 fois. Nous verrons suc- 
cessivement les plats spéciaux (bouillies) et 
les plats familiaux consommhs par les nour- 
rissons. 
Le plus souvent, les bouillies sont à base 
de farine de mil cuite à l’eau avec du sucre, 
avec éventuellement du lait (concentré ou 
caillé); parfois le mil est remplacé par du riz 
brisé, plus rarement par du sorgho ou du 
morn soya millo> (mélange de maïs, de soja et 
de lait en poudre). Quelquefois, les mères 
préparent des bouillies au pain de singe 
Tableau I. Résumé de la consommation alimentaire par groupe d’aliments par ration-jour 
Aliments Poids kcal Prot. Lipi. Gluc. T Fibre Phos. Calc. Fer Rétin. 
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quand l’enfant a la diarrhée. 3 nourrissons 
ont consommé des bouillies à base de farines 
commerciales. 
Généralement les bouillies étaient prépa- 
rées 1 fois/jour (64% des cas), 2 foidjour 
(27% des cas), 3 fois/jour (9% des cas); lors- 
qu’elles étaient préparées 3 foisljour il s’agis- 
sait dans deux tiers des cas de farines com- 
merciales qui ne nécessitent pas de cuisson. 
78 9’0 des bouillies étaient préparées en une 
seule fois, c’est-à-dire que tous les aliments 
étaient mélangés avant cuisson; 22 O/o des 
bouillies étaient préparées en deux stades: 
cuisson de la céréale à l’eau avec le sucre, le 
lait étant ajouté juste avant consommation. 
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Sur les 93 bouillies préparées, le nourris- 
son en a mangé dans la même journée: 1 
seule fois dans 76% des cas, 2 fois (15% des 
cas), 3 fois (7% des cas) et 4 fois (2% des 
cas). 
Le plat familial le plus fréquemment ren- 
contré est le riz au poisson (accompagné de 
légumes et d‘huile). Les nourrissons en ont 
consommé dans 86% des cas; 1 fois sur 2 le 
riz était accompagné de poisson et de légu- 
mes. En moyenne 100 g de riz au poisson 
apportent 186 kcal et 4,1 g de protéines. Les 
nourrissons mangent en moyenne 97 g de ce 
plat/jour; cela satisfait 19 Yo du besoin éner- 
gétique et 31% du besoin protéique d‘un 
nourrisson de 9 mois pesant 9 kg. 
On trouvera sur le tableau I le résumé de 
la consommation alimentaire moyenne par 
nourrisson et par jour. Les quantités consom- 
mées de chaque groupe d’aliment sont indi- 
quées ainsi que les nutriments apportés. 
Chaque nourrisson consomme par jour 
l’équivalent de 60 g de céréales dont la moitié 
de riz, 38 g de produits laitiers, 12 g de pois- 
son, 12 g de légumes, 11 g de sucre, 7 g de 
tubercules (pomme de terre principalement), 
pas de viande. 
Les protéines fournissent 1 O Yo des calo- 
ries, les lipides 24% et les glucides 66%. 53 Yo 
des protéines et 45% de la vitamine A sont 
d’origine animale (produits laitiers surtout). 
Le tableau II montre les taux de satisfac- 
tion des principaux apports recommandés 
des nourrissons assurés par l’alimentation 
complémentaire. Les personnes intéressées 
par les apports en acides aminés et en cer- 
tains oligo-éléments (zinc, magnésium, cui- 
vre) se reporteront au rapport complet [4]. 
Le besoin énergétique est couvert à 49% 
en moyenne, le besoin protéique à 74%. Le 
besoin en vitamine PP est satisfait à un 
niveau comparable à celui du besoin protéi- 
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Tableau II. Taux de satisfaction des apports recommandés des nourrissons assurés par l’alimentation com- 
plémentaire 
Energie Pro- Cal- Fer Réti- BI BZ PP C Fola- BL2 
kcal téines cium mg no1 mg mg mg mg tes l g  
g mg Pg 1.18 
Apports/ 
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écart-type 49230 74+76 38k68 24+.16 39+57 5 1 f 5 9  43267 82k61 54255 8 2 5  263424% 
Amplitude 11-129 7-436 2-345 3-72 0-274 6-364 4-386 7-340 1-289 0-26 0-792 
que. Les apports en vitamine B12 suffisent 
pour couvrir les apports recommandés du 
nourrisson. Par contre, les besoins en cal- 
cium, fer, vitamines A, BI, B2, C et en folates 
sont faiblement couverts par l’alimentation 
complémentaire. On remarquera que l’am- 
plitude de variation des taux de satisfaction 
des apports recommandés est grande 
(tab. II). 
Le taux de satisfaction des apports recom- 
mandés augmente chez les nourrissons âgés 
de 9-1 2 mois par rapport à ceux de 6-9 mois, 
mais aucune différence n’est statistiquement 
significative; cela est dû à la grande disper- 
sion des résultats. 
Nous n’avons pas observé de différence 
significative entre les taux moyens de satis- 
faction des besoins énergétique et protéique 
par l’alimentation complémentaire et le degré 
de malnutrition aiguë des enfants (apprécié 
par leur poids par rappolrt à la taille). 
I1 existe une forte corrélation entre les 
taux de satisfaction des besoins en énergie et 
en protéines: r = O,@ (p < 0,001). Autrement 
dit, les variations de l’apport protéique sui- 
vent celles de l’apport énergétique; ce n’est 
pas étonnant en rigion soudano-sahélienne 
où l’aliment de base est une céréale, relative- 
ment riche en protéines. 
Discussion 
Pour apprécier l’alimentation complé- 
mentaire des nourrissons deux méthodes 
s’offraient: l’enquête par interrogatoire sur la 
journée précédente, utilisée par plusieurs au- 
teurs [5-71 et I’enquête de consommation ali- 
mentaire indiyiduelle par pesée qui a été pra- 
tiquée par ailleurs chez les enfants d’âge pré- 
scolaire [S, 91: Nous avons choisi la seconde 
méthode qui beule nous paraissait suffisam- 
? 
.i 
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ment précise du fait qu’il s’agit d’une enquête 
individuelle portant sur de faibles quantités. 
Les apports en nutriments assurés par 
l’alimentation complémentaire sont environ 
deux fois plus élevés chez les nourrissons 
sénégalais que chez 45 enfants guatémaliens 
d’un an [6]. Cette différence pourrait s’expli- 
quer par un apport alimentaire plus faible 
et/ou par une sous-estimation de la consom- 
mation des nourrissons dans l’enquête par 
interrogatoire effectuée par cet auteur. 
Nous avons constaté que l’alimentation 
complémentaire couvrait une part impor- 
tante des besoins nutritionnels du nourrisson 
sénégalais âgé de 6-1 2 mois: 49 Yo du besoin 
énergétique et 74 Yo du besoin en protéines. 
Les besoins nutritionnels des nourrissons 
étudiés sont-ils satisfaits? I1 est difficile de 
répondre à cette question puisque nous 
n’avons pas pu déterminer au cours de cette 
enquête la quantité de lait maternel prise par 
chaque nourrisson. Celle-ci sera étudiée ulté- 
riebrement en même temps que l’alimenta- 
tion complémentaire dans le cadre d’une en- 
quête longitudinale sur une cohorte d‘enfants 
d’âge préscolaire. 
Afin d‘avoir une estimation sur les ap- 
ports nutritionnels assurés par le lait mater- 
nel nous nous sommes appuyés sur les tra- 
vaux de Whitehead et Rowland [9] en Gam- 
bie. Ces auteurs ont montré que les nourris- 
sons âgés de 6-12 mois consomment en 
moyenne 700 g de lait maternel par jour. On 
peut estimer que cela apporte 490 kcal et 7 g 
de protéines; si on ajoute ces chiffres à ceux 
relevés dans notre enquête, on en déduit que 
le besoin énergétique était couvert à 105 Yo et 
le besoin protéique à 125 % chez les nourris- 
sons etudiés. 
Donc les apports nutritionnels recom- 
mandés en énergie et en protéines des nour- 
rissons étaient satisfaits à l’époque considé- 
rée. Les nourrissons plus âgés voient leur ali- 
mentation complémentaire accrue mais nous 
n’avons pas observé de corrélation entre le 
degré de malnutrition aiguë et le taux de 
satisfaction des besoins en énergie et en pro- 
téines assurés par l’alimentation complémen- 
taire. 
Cependant nous nous garderons de don- 
ner une conclusion définitive vu le faible 
effectif étudié et qu’il n’y a eu qu’un seul pas- 
sage. De plus, il ne faut pas sous-estimer l’im- 
portance des facteurs psychologiques liés à ce 
type d’enquête: la présence de l’enquêtrice 
peut modifier le comportement de la mère 
pour l’alimentation de son enfant. Ce phéno- 
mène doit s’atténuer dans les enquêtes longi- 
tudinales. 
Résumé 
Une enquête de consommation alimentaire par 
pesée a été faite pendant 3 jours chez 38 nourrissons 
sénégalais âgés de 6-12 mois et habitant la banlieue de 
Dakar afin d’apprécier la part de l’alimentation com- 
plémentaire dans la couverture de leurs besoins nutn- 
tionnels. Les apports recommandés en énergie et en 
protéines sont satisfaits respectivement à 49 et à 74%. 
Les autres besoins nutritionnels sont couverts à des 
niveaux variables: calcium 38%, fer 24%, vitamine A 
39%, BI 51%, Bz 43%, PP 82%, C 54%, folates 8%, 
Blz 263 %. En tenant compte de l’estimation des ap- 
ports assurés par le lait maternel, les apports recom- 
mandés en énergie et en protéines sont satisfaits pen- 
dant la période étudiée. 
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